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En famille

L’année dernière, au CM2, 
toute la classe a dû lire 
au moins 18 livres. C’était 
beaucoup de travail. Après 
avoir fini de lire un livre, 
on devait faire une fiche de 
lecture ou jouer l’histoire 
ou dessiner une affiche. 
On faisait alors un exposé 
pour le reste de la classe, 
pour dire de quoi parlait le 
livre et ce que sa lecture 
nous avait apporté.
Après avoir lu tous les 
livres, je me sentais vrai-
ment bien. Mais le 
mieux de tout, c’est 
que j’avais eu une 
belle guérison.
Pendant un 
c e r t a i n 
temps, 

j’avais eu des problèmes 
avec mes yeux. Ils n’étaient 
pas très bien coordonnés, 
alors j’avais beaucoup, beau-
coup, de mal à lire. Dans 
l’école où j’allais avant, les 
maîtres avaient dit à mes 
parents que je devrais aller 
voir un ophtalmologiste. Ce 
médecin a dit que je devrais 
aller chez un autre docteur 

qui m’aiderait à faire des 
exercices avec les yeux.
Nous avons parlé avec 
l’autre docteur, mais je 
n’aimais pas beaucoup aller 
le voir. Après quelques visi-
tes, mes parents et moi 
avons décidé de prier à pro-
pos de ce problème, alors 
je n’y suis pas retourné. J’ai 
pensé que Dieu pouvait 

guérir ce pro-
blème bien mieux 

que n’importe quel 
exercice.

Tous les jours, 
Maman, Papa et moi, 
nous avons prié pour 
comprendre que 
Dieu m’avait fait 
intact et parfait. Cela 

voulait dire que je ne 
pouvais voir que ce 

que Dieu voulait que je 
voie. Je ne pouvais voir 

que le bien.
J’avais du mal à lire et, 

parfois, j’avais du mal à me 
souvenir de ce que j’avais lu. 
Alors, nous avons prié pour 
comprendre qu’il n’y a qu’un 
Entendement, c’est-à-dire 
une seule intelligence, Dieu. 
Parce que j’étais le reflet 
de Dieu, je ne pouvais que 
refléter cet Entendement. 
Cela m’a aidé à me souvenir 
de ce que je devais retenir : 
non seulement ma lecture, 
mais aussi que j’étais l’image 
et la ressemblance parfaites 
de Dieu.
Quelques semaines plus 
tard, quand je n’ai eu aucun 
mal à lire un livre pour 
l’école, j’ai su que j’étais 
guéri. Je n’avais plus besoin 
d’essayer de me rappeler de 
ce que j’avais lu parce que 
j’avais parfaitement lu du 
premier coup. Et aussi, cela 
ne m’ennuyait plus d’avoir 
à lire des livres. Et même, 
maintenant, j’aime ça ! s

j’aime lire 
maintenant !

Jamey


